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223 . LES TEMPS FUTURS 
 (Mt. 24:1-41 ; Mc. 13:1-32 ; Lc. 21:5-33 et 17:26-37) 

Chapitres A à D 
 

 
Avant-propos 

 
a) Les Evangiles synoptiques de Matthieu, Marc et Luc, rapportent chacun un long discours de Jésus relatif 

aux temps futurs, satisfaisant ainsi en partie la curiosité de ses disciples (et la nôtre) sur ce sujet majeur. 
 
L'examen de l'ensemble des Evangiles révèle que Jésus a parlé des temps futurs, à plusieurs reprises, et 

devant des publics divers. Et le discours tenu devant des pharisiens différait quelque peu, par le choix des 
termes et des détails sélectionnés, du discours tenu dans l'intimité avec ses disciples. 

 
b) L'eschatologie enseignée depuis un siècle dans plusieurs églises à partir de la Bible Scofield n'est qu'un 

schéma parmi d'autres, un schéma que nous n'adoptons pas dans ces études.  
Ce schéma s'appuie et se développe sur l'affirmation, étayée selon ses défenseurs par Ap. 20:1-7, qu'une 

période  de félicité de mille ans succédera à un enlèvement et à une phase d'intenses tribulations (de 3 ans 1/2 
ou de 7 ans selon les variantes), et que ce “millénium” s'achèvera sur une dernière révolte de l'humanité et sur les 
jugements ultimes. Tous les textes prophétiques de l'AT et du NT sont calés sur l'existence de ce “millénium” 
futur et sur sa position chronologique. 

 
Ce schéma, fruit d'un travail remarquable, présente néanmoins, selon nous, plusieurs faiblesses, dont voici 

quelques unes : 
• L'Apocalypse est lue tantôt littéralement, tantôt figurativement, or c'est un livre entièrement écrit (sauf 

les premiers et les derniers versets qui sont des réflexions hors-vision) en allégories extraites pour la plupart 
de prophéties de l'AT elles-mêmes allégoriques. Citons : 

 
• des chandeliers d’or 
• des étoiles dans une main 
• une épée qui sort d’une bouche 
• les clés de la mort et du séjour des 
morts 
• le collyre 
• les vêtements blancs 
• les couronnes 
• les trônes, le Trône blanc 
• le livre scellé de sept sceaux 
• les trompettes 
• les quatre êtres vivants 
• leurs six ailes et leurs yeux 
• les quatre chevaux et leur cavalier 
• l’arc 
• l’huile et le vin 
• les quatre vents de la terre 
• les robes lavées 
• la fumée des parfums 
• la grêle et le feu mêlés de sang 

• la montagne embrasée 
• l’étoile Absinthe qui tombe 
• l’aigle qui vole au milieu du ciel 
• la clé de l’abîme 
• les sauterelles couronnées (avec des 
visages humains, des cheveux de 
femmes, des dents de lions et des 
queues de scorpions) 
• les millions de chevaux à tête de 
lions et aux queues comme des 
serpents 
• le livre avalé par Jean 
• la bête qui monte de l’abîme 
• le parvis extérieur 
• la femme revêtue du soleil 
• le dragon rouge à 7 têtes et 10 cornes 
• la queue qui entraîne les étoiles 
• le sceptre de fer 
• le désert 
• les ailes du grand aigle • le fleuve lancé par la gueule du serpent • les sauterelles couronnées  • les mi 

• le fleuve lancé par la gueule du 
serpent 
• la bête qui monte de la mer   (avec 10 
cornes, 10 diadèmes, 7 têtes) 
• la bête qui monte de la terre 
• l’image de la bête 
• la marque de la bête 
• la faucille tranchante 
• la vigne de la terre 
• les coupes 
• les ulcères 
• les trois grenouilles 
• le Cheval blanc 
• la cuve de la colère 
• la grande chaîne qui lie la bête 
• Babylone 
• Sodome 
• l’Egypte 
• les pierres de la muraille de la 
nouvelle Jérusalem 
• etc. • la grande chaîne qui lie la bête • Babylone • le Cheval blan• Sodome • l’Egypte • les pierres de la nouvelle Jérusalem 

 
Les nombres, comme les images de ce Livre, ont donc eux aussi une valeur symbolique, spirituelle et non 

arithmétique. Citons : 
1 denier pour 3 mesures d’orge, 2 prophètes, 2 ailes, 3 malheurs, 3 grenouilles, 4 cavaliers, 4 anges enchaînés, 7 Esprits, 
7 yeux, 7 sceaux, 7 trompettes, 7 coupes, 7 têtes, 7 diadèmes, 7 anges tenant 7 plaies, 10 cornes, 10 couronnes, 12 étoiles, 
12 portes, 12 fondements, 24 anciens, 42 mois, 144 coudées, le nombre 666, du sang sur 1 600 stades, 7 000 hommes tués 
dans la ville, 12 000 stades de haut, 144 000 âmes scellées, 200 000 000 de chevaux, etc.  
Et aussi : 1/4 de la terre, 1/3 de la terre, 1/3 des arbres, 1/3 de la mer, 1/3 des créatures de la mer, 1/3 des navires, 1/3 des 
fleuves, 1/3 du soleil, 1/3 de la lune, 1/3 des étoiles, 1/3 de la clarté, 1/10 de la ville. 

 
L'expression “mille ans” ne fait pas exception. Elle signifie une durée très longue (avec le facteur 

multiplicateur 10 x 10 x 10). De plus, cette indication de durée ne se trouve que dans ce seul chapitre de ce 
seul livre. Enfin, la position chronologique après le cycle des Nations que Scofield attribue à cette période, 
résulte d'une analyse discutable de la chronologie dans l'Apocalypse.  
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• Une lecture différente et argumentée de l'Apocalypse conduit plusieurs chercheurs (en particulier ceux qui 
défendent l'approche dite “récapitulative”) à considérer que les “1000 ans” représentent en fait la longue 
durée de l'église issue des Nations (voir sur le même site notre étude sur l’Apocalypse). 

• La révolte finale des hommes prévue par Scofield, après mille ans de félicité, malgré la présence de Jésus 
sur le trône à Jérusalem, laisse dubitatif. Il a été avancé que cela démontrera combien la méchanceté de 
l'espèce humaine est incurable, mais la démonstration en a été faite depuis longtemps. 

• Le schéma de Scofield conduit, dans la plupart de ses variantes, à prévoir pour le peuple d'Israël une 
épreuve de rattrapage précédant le “millénium”. Mais, les Juifs vainqueurs devront se consoler avec un 
règne terrestre rayonnant depuis la Jérusalem actuelle, tandis que l'Epouse connaîtrait une gloire bien 
supérieure. 

Ce schéma conduit à attribuer à une Jérusalem terrestre juive un rôle cultuel central, alors que 
Jésus a proclamé (Jn. 4:21) que le vrai culte n'aurait plus lieu dans cette ville (mais dans une autre 
Sion indestructible). 

• Le schéma de Scofield attribue à l'expression “première résurrection” (qui ne se trouve qu'en Ap. 20:5-6) 
un sens chronologique, et imagine une seconde résurrection des sauvés. Or la Bible ne parle jamais d'une 
telle “seconde” résurrection. En fait, le qualificatif “premier” a aussi un sens qualitatif, et la “première 
résurrection” est unique : c'est la résurrection par excellence en Christ des élus, et qui débute dès le jour où 
ils reçoivent le Sceau de l'Esprit qui les positionne dans les lieux célestes, par une vie de résurrection. 

• Que penser d'un schéma qui envisage que les élus enlevés se réjouissent au Repas des noces de l'Agneau, 
tandis que d'autres élus subissent encore sur terre des épreuves terribles avant de les rejoindre sept ans plus 
tard ?  

• Le schéma de Scofield a transformé les lecteurs de l’Apocalypse en une armée de Nostradamus ! 
• Le schéma complexe et haché de Scofield n'a jamais été enseigné par les apôtres. L'examen des 

Evangiles et des Epîtres (et donc hors Apocalypse), montre un consensus simple : ces textes, ignorent tout 
d'un hiatus de “mille ans” qui s'insérerait dans les évènements de la fin avant la victoire finale contre Satan. 
Selon ces textes, ces évènements se produiront en fait durant une même époque courte (non définie).  

Tous ces textes exposent ce que les disciples ont appris de Jésus avant et après sa résurrection. 
Quoi qu'il en soit, les défenseurs du schéma de Scofield et ceux qui le mettent en question, 

s'accorderont pour dire que l'important pour un croyant est d'être prêt pour le rendez-vous donné par 
Jésus, et que le mode de préparation est le même quel que soit le schéma adopté. 

De toute façon, de nombreuses questions restent encore sans réponse, et c'est en définitive le bras de 
Dieu qui révèlera le vrai sens des prophéties. 

 
•  Le schéma prophétique résultant de l'étude des Evangiles et des Epîtres, est simple et cohérent. Les 

témoignages de ces textes sont convergents. Ce sont leurs enseignements qui doivent éclairer le sens de 
l'Apocalypse. Et ce ne sont pas les interprétations humaines diverses de l’AT qui doivent s'imposer au lecteur 
du NT. 

 
c) Pour les premiers chrétiens, et dans tout le NT, l'Avènement, l'Apparition, la Révélation de Jésus-Christ 

avec ses anges, la Résurrection (ou Relèvement) des élus, le Rassemblement dans les airs des élus morts ou 
encore vivants, le Jugement des non élus, la consommation des temps (ou plutôt la fin de l'ère), tout cela se 
déroulera semble-t-il dans un temps relativement court, au dernier jour qui sera aussi un ultime et grandiose 
Jour du Seigneur. De nombreux théologiens l'ont fait remarquer : 

“Dans la pensée des disciples, qui est celle de tout le Nouveau Testament, le RETOUR de Christ, la 
RESURRECTION et le JUGEMENT coïncident avec la CONSOMMATION DU TEMPS, ou ce qui est 
appelé ailleurs LE DERNIER JOUR, ou LES DERNIERS JOURS, ou encore LE DERNIER TEMPS, ou 
enfin LA DERNIERE HEURE” (Bible annotée, par Frédéric Godet, Editions PERLE, 1985; p. 249). 

Nous souscrivons à ce jugement, sous réserve que l'expression “LE dernier jour” n'est pas 
synonyme des expressions “LES derniers jours”, “LES derniers temps”, “LA dernière heure”. 

 
d) La présente étude s'appuie essentiellement sur la mise en parallèle des trois textes suivants : Mt. 24, Mc. 

12, et Lc. 21. Le plan suivant sera suivi pour cette étude de la prophétie de Jésus : 
• Chapitre A - La question des disciples (Mt. 24:1-3 ; M 13:1-4 ; Lc. 21:c.5-7)   
• Chapitre B - La réponse de Jésus : un premier signe à caractère général et permanent, le Sceau n° 1 
de la séduction (Mt. 24:4-5 ; Mc. 13:5-6 ; Lc. 21:8)  
• Chapitre C - La réponse de Jésus : un second signe à caractère général et permanent, le Sceau n° 2 des 
guerres (Mt. 24:6 ; Mc. 13:7 ; Lc. 21:9)  
• Chapitre D - La réponse de Jésus : un troisième signe à caractère général et permanent, le Sceau n° 3 
de la lutte des Ténèbres contre la Lumière (Mt. 24: 7a ; Mc. 13: 8a ; Lc. 21: 10)       
• Chapitre E - La réponse de Jésus : le Sceau n° 4 de la mort finale (Mt. 24:7b ; Mc. 13:8b ; Lc. 21:11) 
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• Chapitre F - La réponse de Jésus : le Sceau n° 5 de la persécution des premiers disciples (Mt. 24:8-14 
; Mc. 13:8c ; Lc. 21:12-19)  
• Chapitre G - La réponse de Jésus : plus de détails donnés sur le signe précurseur de la ruine imminente 
de Jérusalem (Mt. 24:15-28 ; Mc. 13:14-23 ; Lc. 21:20-24)  
• Chapitre H - La réponse de Jésus : le Sceau n° 6 du jugement de Dieu sur la terre de l'élection (Mt. 
29; Mc. 13:24-25 ; Lc. 21:25-26) 
• Chapitre I - La réponse de Jésus : le Sceau n° 7 de la Rédemption finale et du Jugement dernier (Mt. 
24:30-31 ; Mc. 13:26-27 ; Lc. 21:27-28)  
• Chapitre J - La réponse de Jésus : l'exhortation à la vigilance permanente (Mt. 24:32-44 ; Mc. 13:28-
39 ; Lc. 21:29; Luc 17:26-37)  

 
Chapitre A - La question des disciples 

(Mt. 24:1-3 ; Mc. 13:1-4 ; Lc. 21:5-7) 
 

Au cours des quelques jours précédant la crucifixion, Jésus, après une trompeuse entrée triomphale à 
Jérusalem, a affronté et dénoncé publiquement, dans le temple, l'aveuglement et l'ignorance des chefs 
religieux d’un peuple se réclamant de l'Eternel et de Moïse. 

Peu de temps auparavant, il avait déjà prononcé des paroles dures contre ces religieux juifs (“Malheur à vous, 
scribes et pharisiens hypocrites !” Mt. 23:13,14,15,16,23,25,27,29). Il avait annoncé sa crucifixion imminente, et 
aussi les jugements qui allaient frapper Israël.  

Mt. 23:37-39 “Jérusalem, Jérusalem, qui tues les prophètes et qui lapides ceux qui te sont envoyés, 
combien de fois ai-je voulu rassembler tes enfants, comme une poule rassemble ses poussins sous ses ailes, 
et vous ne l'avez pas voulu ! Voici, votre maison vous sera laissée déserte ; car, je vous le dis, vous ne me 
verrez plus désormais, jusqu'à ce que vous disiez : Béni soit celui qui vient au Nom du Seigneur !”  

 
Mais même les disciples n'ont pas encore pris la mesure de toutes ces paroles. 
Jésus a achevé ses derniers enseignements publics, et a fait ses adieux solennels au temple. Il ne devait plus 

en franchir les portes. Ce départ de la Parole faite chair était un redoutable avertissement que personne n'a 
remarqué. 

La présence des premiers chrétiens se réunissant dans le temple sera l'ultime présence de l'Esprit en ce lieu. 
 
1)  Une réflexion des disciples : 

 
MATTHIEU 

24 
1. Comme Jésus  
s’en allait, au sortir du temple,  
ses disciples s’approchèrent 
pour lui en faire remarquer les 
constructions. 

 

MARC 
13 

 1. Lorsque Jésus  
sortit du temple,  
 
 
 
 
 
 
 
un de ses disciples lui dit : 
Maître, regarde, quelles 
pierres, et quelles 
constructions ! 

LUC 
21 

 
 
 
 
 
5. Comme quelques-uns 
parlaient des belles pierres et 
des offrandes qui faisaient 
l’ornement du temple, 

 

JEAN 

 
• Mt. 24:1, Mc. 13;1, Lc. 21:5 “Comme Jésus s’en allait, au sortir du temple … comme 
quelques-uns parlaient des belles pierres et des offrandes qui faisaient l’ornement du 
temple … ses disciples s’approchèrent pour lui en faire remarquer les constructions … un 
de ses disciples lui dit : Maître, regarde, quelles pierres, et quelles constructions !” : 

a) C'est au moment où Jésus sort du temple que les disciples lui font part de leur émerveillement devant la 
beauté et la solidité de l'architecture du temple, ainsi que la valeur des dons précieux qui y étaient exposés 
(l'histoire rapporte l'existence de plusieurs objets en or offerts par Hérode le Grand et par Agrippa). 

• Les disciples, dont plusieurs sont Galiléens, admirent les “belles pierres” de calcaire blanc du temple 
et la masse des “offrandes” qui y sont déversées pour honorer Dieu, alors même que Jésus vient 
récemment de parler de son rejet, de sa crucifixion, et du jugement. Toute cette solennité apparente n'est 
plus que fausse sécurité et fausse piété. 

• Jésus sait que ses disciples sont encore sourds et aveugles. 
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• Le christianisme est pareillement fier de ses cathédrales, de ses chorales, de ses œuvres d'art. 
• L'homme naturel est impressionné par ce qui impressionne les sens. Les trafiquants d'âmes d'hommes 

en profitent (Ap. 18:13). Il y a des excitations religieuses qui confondent étincelles et Lumière. 
 

b) De même qu'un homme qui rejette l'Esprit, un temple privé de la présence du Verbe est un tronc sans sève, 
un squelette blanc destiné à tomber en poussière. 

Le culte (qui est la culture de la relation avec Dieu) en Esprit et en Vérité a laissé la place à une agitation 
vaine et pathétique. 

 
            Reconstitution du temple d'Hérode (reconstruit à partir de l’an -20) (document Wikipedia) 

 
 

2) Une prophétie préliminaire : 
 

MATTHIEU 
24 

 2. Mais il leur dit :  
Voyez-vous  
tout cela ? 
 
Je vous le dis en vérité,  
 
 
il ne restera pas ici pierre sur 
pierre qui ne soit renversée. 

MARC 
13 

 2. Jésus lui répondit :  
Vois-tu  
 
ces grandes constructions ? 
 
 
 
Il ne restera pas pierre sur 
pierre qui ne soit renversée. 

LUC 
21 

6. Jésus dit : 
 
 
 
 
Les jours viennent où, de ce 
que vous voyez,  
il ne restera pas pierre sur 
pierre qui ne soit renversée. 

JEAN 

 
• Mt. 24:2, Mc. 13:2, Lc. 21:6 “Mais il leur dit : Voyez-vous tout cela … ces grandes 

constructions  ? … Je vous le dis en vérité, … les jours viennent où, de ce que vous voyez, il 
ne restera pas pierre sur pierre qui ne soit renversée.” : 

a) Jésus annonce à ses disciples que cette apparente indestructibilité est trompeuse. Une quarantaine d'années 
plus tard, cette prophétie sera réalisée à la lettre : après une guerre de 3 ans et un siège cruel, Jérusalem tombera 
devant les armées de Titus. Le temple et la ville seront incendiés et, un peu plus tard, les murailles abattues. 

• Jérusalem était sous contrôle romain depuis -63 (prise de la ville par Pompée). Un sacrifice païen 
devant une synagogue de Césarée (en l'an 66), et un détournement des fonds du trésor du temple par le 
procurateur Gessius Florus, provoquent des troubles.  

• Eléazar, chef de la police du temple (et fils du sacrificateur Ananias) refuse d'assurer le sacrifice 
quotidien pour l'empereur. Après la victoire juive sur une Légion venue de Syrie, la rébellion contrôle 
Jérusalem, la Judée et la Galilée.  

• En 67 et 68, le général Flavien Vespasien reprend la Galilée et la Samarie. L'assassinat de Néron en 
68 mobilise Vespasien pour la conquête du pouvoir à Rome. Devenu empereur, il laisse son fils Titus 
reprendre le combat. Titus met le siège devant Jérusalem en mars 70. 

• Titus dispose de 70 000 soldats de diverses armées, contre 24 000 Juifs. Ces derniers sont divisés en 
trois factions se livrant à une guerre civile dans la ville assiégée ! La ville est prise en septembre 70. 
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b) L'expression solennelle “je vous le dis en vérité” est l'équivalent du “ainsi dit l'Eternel” des prophètes de 

l'AT. “Les jours” qui “viennent” sont proches, mais Jésus ne dit pas que tous les disciples présents en cet instant 
les verront. 

 
c) Dieu avait déjà annoncé dans l'AT la possibilité de la destruction totale du temple et de l'extermination du 

peuple sur ses terres, et cela s'était déjà produit lors de l'invasion d'Israël par les armées du Babylonien 
Nébucadnetsar (-587). Voici en effet ce que l'Eternel avait déclaré à Salomon une fois le temple construit : 

1 R. 9:6-8 “(6) Mais si vous vous détournez de moi, vous et vos fils, si vous n'observez pas mes 
commandements, mes lois que je vous ai prescrites, et si vous allez servir d'autres dieux et vous 
prosterner devant eux, (7) j'exterminerai Israël du pays que je lui ai donné, je rejetterai loin de moi la 
maison que j'ai consacrée à mon Nom, et Israël sera un sujet de sarcasme et de raillerie parmi tous les 
peuples. (8) Et si haut placée qu'ait été cette maison, quiconque passera près d'elle sera dans 
l'étonnement et sifflera. On dira : Pourquoi l'Eternel a-t-il ainsi traité ce pays et cette maison ?” 

 
d) Jésus lui-même avait déjà, quelques jours auparavant, laissé entrevoir cette calamité imminente : 

Lc. 19:41 à 44 “(41) Comme il approchait de la ville, Jésus, en la voyant, pleura sur elle, et dit : (42) 
Si toi aussi, au moins en ce jour qui t'est donné, tu connaissais les choses qui appartiennent à ta paix ! 
Mais maintenant elles sont cachées à tes yeux.  (43) Il viendra sur toi des jours où tes ennemis 
t'environneront de tranchées, t'enfermeront, et te serreront de toutes parts ; (44) ils te détruiront, toi et tes 
enfants au milieu de toi, et ils ne laisseront pas en toi pierre sur pierre, parce que tu n'as pas connu le 
temps où tu as été visitée.” 

  
e) C'est une prophétie à court terme : en août de l'an 70 le temple sera incendié par des soldats romains. Selon 

Josephus, un certain Térentius Rufus fera peu après passer la charrue sur l'emplacement du temple et les 
endroits environnants.  

• L'empereur romain Hadrien élèvera en 131 un temple à Jupiter au sommet de Morija. La Judée 
devient la Palestine. 

• Constantin détruira ce temple idolâtre, et l'endroit restera en ruines jusqu'à la conquête d'Omar en 
638.  

• En 691, Abd-el-Malik construira sur ou près de l'emplacement du temple le bâtiment du Dôme du 
Rocher (Qoubbet es-Sakrah) encore appelé improprement la “mosquée d'Omar”, puis il construira sur la 
même esplanade la mosquée El-Aksa. 

 
f) Les disciples sont sans doute abasourdis par cette prophétie de Jésus, et sans doute n'a-t-elle pas quitté leur 

pensée tandis qu'ils descendent dans la vallée du Cédron avant de remonter la colline des Oliviers qui fait face à 
Jérusalem, et qu'ils doivent franchir avant de rejoindre Béthanie.  

 
3) La triple question des disciples : 
Arrivés sur la colline des Oliviers, face au temple dressé dans sa magnificence devant eux, les disciples 

perplexes peuvent enfin entourer Jésus, et lui poser les questions qui leur viennent alors tout naturellement à 
l'esprit. 
 

MATTHIEU 
24 

 3. Il s’assit sur la montagne 
des Oliviers 
 
Et les disciples  
 
vinrent en particulier lui faire 
cette question :  
 
Dis-nous, quand CELA 
arrivera-t-il, 
et quel sera le SIGNE 
de ton AVENEMENT 
et de la FIN DU MONDE ? 

 

MARC 
13 

 3. Il s’assit sur la montagne 
des Oliviers,  
en face du temple. 
Et  
Pierre, Jacques, Jean et André  
lui firent en particulier cette 
question : 
 
4. Dis-nous, quand CELA 
arrivera-t-il, 
 
 
 
et à quel SIGNE 
connaîtra-t-on que toutes ces 
choses vont s’accomplir ? 

LUC 
21 

7.  
 
 
 
 
Ils lui demandèrent : 
 
Maître,  
quand donc CELA arrivera-
t-il,  
 
 
 
et à quel SIGNE 
connaîtra-t-on que toutes ces 
choses vont s’accomplir ? 

JEAN 
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• Mc. 13:3 “Il s’assit sur la montagne des Oliviers, en face du temple. Et Pierre, Jacques, 
Jean et André lui firent en particulier cette question : …” : 

Le trio “Pierre, Jacques, Jean” est cité en premier, avant “André”, frère de Pierre.  
• “Pierre”, en grec “Petros”, est le surnom de “Simon”, et désigne une pierre, c'est-à-dire un caillou pouvant 

être bousculé d’un côté et d’autre. L’apôtre Pierre a été conduit là où il ne voulait pas.  
A l’opposé, “petra” désigne un rocher, une falaise, une masse rocheuse stable. C’est le mot utilisé en 

rapport avec Christ, l’Onction : Mt. 16:18 (Jésus a dit à “Petros” que l’Eglise serait bâtie sur “Petra”), 1 Cor. 
10:4 (le Rocher “Petra” qui suivait les Hébreux dans le désert était Christ). 

• “André” (= "virilité") : natif de Bethsaïda (Jn. 1:44) était frère de Pierre et c'est lui qui avait fait découvrir 
Jésus à ce dernier. C'est le seul apôtre, avec Philippe, à avoir un nom grec. 

• “Jacques” (variante de Jacob = "supplanteur") “fils de Zébédée”, était surnommé par Jésus “Boanergès” (= 
“fils du tonnerre”). Il sera mis à mort par Hérode (Act. 12:2). 

• “Jean” (gr. "Joannes", de l’héb. "Jochanan" = "l’Eternel a fait grâce") est l'auteur d'un Evangile, d'épîtres et 
de l’Apocalypse. Frère de Jacques, il fut surnommé lui aussi par Jésus “Boanergès”. Jacques et Jean avaient 
pour mère Salomé (Mt. 27:56, Mc. 15:40, 16:1). 

 
“Pierre, Jacques, Jean” sont ceux qui avaient été choisis pour accompagner Jésus et assister à sa 

transfiguration. Ces hommes étaient avec André tous issus de la rive nord de la mer de Galilée. Autrefois 
pêcheurs et associés, ils avaient été les premiers disciples de Jésus, après avoir d'abord suivi Jean-Baptiste. 

 
• Mt. 24:3, Mc. 13:4 “Quand CELA arrivera-t-il, et quel sera le SIGNE de ton 

AVENEMENT (parousie) et de la FIN (gr. "sunteleia") DU MONDE (ou plutôt : “l'aboutissement de 
l'ère, de l'âge”) … et à quel SIGNE connaîtra-t-on que toutes ces choses vont s’accomplir ?” : 

a) La question des disciples est multiple et comporte une ambiguïté qui leur échappe.  
Une première question est en continuité avec la toute récente révélation accordée par Jésus et reflète les 

pensées qui ont agité les disciples tandis qu'ils gravissaient la colline des Oliviers : quand ils demandent “Quand 
CELA arrivera-t-il ?”, il s'agit de la destruction du temple. Ils veulent en connaître la date. 

 
b) Mais la suite de leur interrogation reflète leur perplexité : comment concilier la destruction du temple avec la 

manifestation imminente d’un Messie victorieux qui ne peut être que Jésus ? Jésus annonce peut-être 
l’édification d’un temple nouveau bâti en trois jours par des anges, avec des pierres en or (Jn. 2:19) ? 

Leur question porte donc sur l'avènement en gloire (la “parousie”) de Jésus-Christ, ET sur la “fin de l'âge”. 
Selon eux, la destruction du temple que vient d’annoncer Jésus, ne peut être que liée à l’entrée grandiose, et 

imminente, du Messie dans son règne glorieux (la “parousie”). 
Selon eux, tous ces évènements, “toutes ces choses”, devant se produire durant une même courte période, 

seront annoncées par un seul “signe”. Ces trois “choses” ne formeraient qu'un même bouquet d'évènements : 
• la destruction du temple (peut-être pour faire place à un temple encore plus beau),  
• l'avènement en gloire du Seigneur, 
• et la fin de l'âge (et donc le début du Royaume du Fils de David sur terre).  

 
c) Ils ne discernent pas, et personne ne peut le leur reprocher, que l'accomplissement de ces faits se fera en 

partie à court terme (la destruction du temple et la fin de la théocratie juive), et en partie à long terme 
(l'avènement en plénitude du Seigneur et de son Royaume, et la fin ultime de l'âge). 

Quant aux chrétiens venus des Nations, la question qu’ils se posent est de savoir si le calendrier de ces deux 
derniers évènements (l’apparition du Roi et l’avènement de l’âge nouveau), peut être établi ou non. 

• Lors de la première venue de Jésus, les scribes avaient su lire correctement certaines prophéties de 
l'AT, mais n'avaient pas su en interpréter d'autres. Seuls quelques rares individus, tels le vieux Siméon, la 
prophétesse Anne, Jean-Baptiste avaient une compréhension plus avancée que celle de leurs 
contemporains. 

• Cet échec des docteurs doit inciter les chrétiens à la prudence quand ils sondent les prophéties : Pierre 
rappellera que Dieu interprète lui-même ses prophéties par leur accomplissement (cf. 2 P. 1:20). 

• La réponse prophétique de Jésus se présentera comme une juxtaposition de tableaux couvrant des 
périodes parfois différentes. 

 
d) En particulier, la compréhension des textes prophétiques du NT nécessite de ne pas confondre des 

expressions au sens apparemment proche :  
•  Les expressions “LES derniers jours”, “LES derniers temps”, “LA dernière heure” se rapportent à 
une longue période de temps ayant débuté dès la naissance de l'Eglise. 
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•  Par contre, l'expression “LE dernier jour” désigne une courte période associée à des évènements aussi 
variés que l'Enlèvement (littéralement : la Capture), la phase finale de la Rédemption des élus, le 
Jugement final des non élus, la “fin de l'âge” (à laquelle les disciples viennent de faire allusion). 
•  La “fin de l'âge ou de l'ère” (traduite “fin du monde” dans la version Segond) n'indique pas le point 
final du monde physique existant, mais l'aboutissement en perfection atteint à la fin d'un long cycle. 
L’expression n’exclut pas que la “fin de l’ère” marque le début d’une “nouvelle ère”.  
 

C’est à la in d’un premier périple qui aura duré 3 ans ½, que les apôtres sont incités à interroger Jésus sur les 
évènements de la fin. 

Dans le discours qui va débuter, Jésus va devoir corriger les erreurs de perspective de ses disciples, mais 
aussi apporter quelques réponses claires aux préoccupations qui sont les nôtres, des siècles après que cette 
question a été posée par les apôtres. 

 
e) Pour une meilleure lecture des textes cités ci-après, il est utile de préciser le sens de 3 termes apparentés 

suivants : l'“avènement” de Jésus, son “apparition” (ou “manifestation”), et sa “révélation” : 
 
• Le mot grec “parousie” est souvent traduit par “AVENEMENT”. Il signifie : “présence”, “venue” avec 

l'idée d'une présence permanente après cette venue. La “parousie” de Jésus-Christ a un commencement, mais 
n’a pas de fin. Les versets où ce mot grec apparaît sont les suivants (les versets significatifs en relation avec le 
sujet étudié sont en caractères gras) :  

Mt. 24:3,27,37,39; 1 Cor. 15:23; 16:17; 2 Cori. 7:6,7; 2 Cor. 10: 10; Phil. 1:26 ; Phil. 2:12 ; 1 Thes. 
2:19 ; 3:13 ; 4:15 ; 5:23 ; 2 Thes. 2:1,8,9 ; Jc. 5:7, 8 ; 2 P. 1:16 ; 2 P. 3:4 ; 2 P. 3:12 ; 1 Jn. 2:28). 

 Ce mot est donc utilisé par Jésus, Pierre, Jacques, Jean, Paul. 
 
• Le mot grec “épiphanie” est souvent traduit par “APPARITION”. Ce mot signifie “apparition”, 

“manifestation”, mais aussi “éclat”. Les versets où ce mot apparaît sont les suivants : 2 Thes. 2:8 ; 1 Tim. 6:14 
; 2 Tim. 1:10 ; 2 Tim. 4:1, 8 ; Tite 2:13 (les versets significatifs en relation avec le sujet étudié sont en caractères 
gras). Ce mot n’est utilisé que par Paul. 

 
• Le substantif grec “apokalypse” est traduit par “REVELATION” ou “MANIFESTATION”. Il signifie 

“dévoilement”, “révélation” (il signifie toujours une “apparition” quand il s'agit d'une personne, mais sans la 
notion “d'éclat” attachée à l'épiphanie).  

Les versets ou ce substantif apparaît sont les suivants (les versets en gras sont les plus significatifs) : Rom. 2:5 ; 
Rom. 8:19 ; 16:26 ; 1 Cor. 1:7 ; 1 Cor. 12:7 ; 1 Cor. 14:6,26 ; 2 Cor. 4:2 ; 2 Cor. 12:1,7 ; Gal. 1:12 ; 2:2 ; Eph. 
1:17 ; 3:3 ; 1 P. 1:7,13 ; Ap. 1:1. 

Le verbe correspondant “apokalupto” (= dévoiler, exposer à la vue, rendre manifeste) apparaît en : Mt. 10:26 ; 
11:25 ; 11:27 ; 16:17 ; Lc. 2:35 ; 10:21,22 ; 12:2 ; Lc. 17:30 ; Jn. 12:38 ; Rom. 1:17,18 ; 8:18 ; 1 Cor. 2:10 ; 3:13 
; 14:30 ; Gal. 1:16 ; 3:23 ; Eph. 3:5 ; Phil. 3:15 ; 2 Thes. 1:7 ; 2:3,6,8 ; 1 P. 1:5,12 ; 4:13 ; 5:1. 

C'est donc un mot d'usage biblique assez courant, employé par Jésus, Jean (cf. le livre de l’Apocalypse), Pierre, 
Paul. 

 
f) Jésus va répondre aux TROIS questions de ses disciples. 
 
Comme déjà indiqué, ils considèrent peut-être que la ruine de Jérusalem sera un fait accompagnant 

l'“avènement” du règne glorieux de Jésus (à moins que cette ruine soit l'un des “signes” précurseurs).  
Ils vont apprendre que la ruine du temple est proche, et que par contre, l'avènement de Jésus-Christ et la fin 

de l'âge sont lointains.  
La ruine du temple sera néanmoins, non pas tant un signe (ce sera trop tard), mais une preuve de la 

véracité des Evangiles, et donc le gage de l’accomplissement des autres prophéties. 
 

g) Plusieurs chercheurs ont fait remarquer que le corps central du discours de Jésus semble suivre le plan du 
chapitre 6 de l'Apocalypse consacré à l'ouverture des Sept Sceaux.  

• Cependant le discours prophétique de Jésus intéresse en premier lieu l'Israël des temps apostoliques, 
alors que les Sceaux de l'Apocalypse intéressent l'église issue des Nations jusqu'au retour de Jésus.  

• Ce parallélisme apparent confirme que l'histoire de l'église des Nations ressemble en de nombreux 
points à celle d'Israël. C'est ce qui permet d'appliquer à l'Eglise des Nations de nombreuses prédictions de 
Jésus relatives à Israël.  

• De plus, les paroles de Jésus montrent que l'histoire de “l'Israël selon l'élection” et celle de “l'Eglise 
élue issue des Nations” se rejoignent dans une apothéose finale. 
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Chapitre B - La réponse de Jésus : un premier signe à caractère général 
Le Sceau n° 1 de la séduction 

(Mt. 24:4-5 ; Mc. 13:5-6 ; Lc. 21:8) 
 

Le premier signe pour Israël trouvera un écho dans le “premier Sceau” du chapitre 6 de l'Apocalypse. 
Rappelons que les 7 Sceaux sont ouverts simultanément dès les temps apostoliques (cf. sur le même site l’étude 
sur l’Apocalypse) :  

Ap. 6:1-2 “(1) Je regardai, quand l'Agneau ouvrit un des sept sceaux, et j'entendis l'un des quatre 
Etres vivants (des figures de l’Esprit de Dieu en action) qui disait comme d'une Voix de tonnerre (la Voix 
de Dieu) : Viens. (2) Je regardai, et voici, parut un cheval blanc. Celui qui le montait (le Diable qui vient 
d’être vaincu) avait un arc ; et une couronne lui fut donnée (avec la permission de Dieu), et il partit en 
vainqueur et pour vaincre.”  

• Le discours prophétique de Jésus s'adresse en premier lieu aux Juifs des temps apostoliques, alors 
que les Sceaux couvrent toute l'histoire du christianisme. Le discours de Jésus annonce des 
évènements physiques à comprendre littéralement (sauf citation imagée de l'AT), alors que les 
Sceaux, écrits en allégories, s'intéressent plutôt aux réalités spirituelles cachées.  

• Mais ce sont fondamentalement les mêmes principes qui se déploient en actions. 
 
Voici quelques clefs, proposées de manière succincte, pour la lecture des termes utilisés dans les 4 premiers 

Sceaux de l’Apocalypse (chaque Sceau ouvert révélant une malédiction contre le christianisme déchu) : 
 

1er Sceau 
• Cheval = puissance et 
dynamique spirituelles 
• Blanc = ici, séduction 
• Etre vivant = figure de 
l’Esprit divin en action 
• Arc = la victime ne voit 
pas d’où vient la flèche tirée 
de loin 
• Couronne = autorité 
• Donnée = par un décret de 
Dieu (cf. épée donnée en 
6:4, la clé donnée en 9:1) 
• Il part en vainqueur : arro-
gance et fureur de celui qui 
a peu de temps. 

2e Sceau 
• Rouge feu (gr. pyrros) : 
c’est la même couleur que 
celle du dragon en Ap. 12:3 
• Ôter la paix = semer 
l’inimitié 
• Terre : le domaine 
d’action de l’Eglise (par 
analogie avec la Terre 
promise d’Israël) 
• S’entretuer : physiquement 
et/ou spirituellement 
• Epée (gr. machaira) = 
couteau de boucher, et non 
le long et large glaive du 
Christ (gr. rom-phaia), 1:16 
• Donnée (cf. 1er Sceau). 

3e Sceau 
• Cheval noir = puissance 
d’obscurcissement spirituel 
• Balance à la main = 
parcimonie de nourriture 
• Une voix : c’est un décret 
divin (cf. couronne et épée 
données précédemment) 
• Mesure de blé : ration 
quotidienne minimale (1 
litre) 
• Un denier = salaire d’une 
journée de travail 
• Orge = nourriture des che-
vaux et des esclaves, mais 
coûteuse désormais. C’est 
une famine spirituelle (cf.  
Joël 1] 
• Huile = ceux qui ont le 
sceau, l’onction de l’Esprit 
• Vin = ceux qui ont la Vie, 
le Sang du Christ. 

4e Sceau 
• Couleur verdâtre, vert 
pâle comme celle d’un 
malade (cf. Lév. 13:49) = 
la peste spirituelle 
• Mort = mort spirituelle 
• Séjour des morts = 
dynamique de dissolution 
honteuse 
• Pouvoir donné (cf.  la 
couronne et l’épée) : tout 
ceci est remis au Diable 
sous le contrôle de Dieu 
• 1/4 de la terre = clémence 
de Dieu (3/4 rescapés) 
• Terre = idem 2e Sceau 
• Hommes = ceux qui se 
réclament du souffle de 
Dieu (≠ animaux). 

 
Si en Ap. 6 quatre chevaux (quatre puissances) de couleurs différentes, se succèdent, il s'agit en fait du même 

cavalier qui dirige chaque cheval, qui joue à chaque fois un rôle différent. Ici, nous le voyons imitant Christ, 
mais armé d'un arc, et non de l'Epée de la Parole.  

Ce n'est pas le cheval blanc d'Ap. 19:11, dont le cavalier est “le Fidèle et le Véritable, et de la bouche 
duquel sort une épée aiguë”. Le cheval du 1er Sceau est une puissance de séduction, de mensonge. 

 
MATTHIEU 

24 
 4. Jésus leur répondit : 
 
Prenez garde que personne 
ne vous séduise. 

MARC 
13 

 5. Jésus se mit alors à leur 
dire : 
Prenez garde que personne 
ne vous séduise 

LUC 
21 

8a. Jésus répondit : 
 
Prenez garde que vous ne 
soyez séduits. 

JEAN 

 
• Mt. 24:4, Lc. 21:8a “Jésus leur répondit : prenez garde que personne ne vous séduise … 

que vous ne soyez séduits.” : 
a) Ces versets mettent en garde dès le commencement les chrétiens contre la “séduction, l'égarement” 

ténébreux qui impliquent une imitation trompeuse et attractive de la vérité et de Jésus.  
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C'est pourquoi le premier cheval monté par le cavalier dans le 1er Sceau de l’Apocalypse est de couleur 
blanche, à l’imitation de celui du Messie manifesté en Ap. 19:11. 

 
b) L’action de cette puissance d'égarement dès les temps apostoliques est confirmée par les Ecritures :  

2 Thes. 2:3 “Que personne ne vous séduise d'aucune manière.” 
2 Thes. 2:7,8 “(7) Le mystère de l'iniquité agit DEJA ; il faut seulement que Celui qui le retient encore 

(car tous les élus doivent être d’abord scellés) ait disparu. (8) Et alors paraîtra l'impie que le Seigneur 
Jésus détruira par le souffle de sa bouche, et qu'il anéantira par l'éclat de son AVENEMENT.” 

Col. 2:18 “Qu'aucun homme, sous une apparence d'humilité et par un culte des anges (des messagers 
de Dieu), ne vous ravisse à son gré le prix de la course, tandis qu'il s'abandonne à ses visions et qu'il est 
enflé d'un vain orgueil par ses pensées charnelles, sans s'attacher au Chef, dont tout le Corps, assisté 
et solidement assemblé par des jointures et des liens, tire l'accroissement que Dieu donne.” 

• Ces avertissements de Paul n'auraient pas de sens si le danger n'était pas déjà présent du temps de 
l'apôtre. 

• La mise en garde de Jésus s'adressait en premier lieu à ses disciples. Ils auront à lutter contre la 
séduction des judaïsants, contre celle des libertins, contre celle de l'ésotérisme, contre Diotrèphe. 

 
c) De même que le Serpent avait pu trouver un complice (Cham) dans l'arche de Noé, qu'il a pu infiltrer des 

complices parmi les Hébreux quittant l'Egypte (Koré, Dathan, etc.), il a aussi pu empoisonner le blé du 
christianisme naissant avec l'ivraie. 

Parmi les Juifs qui ont quitté la fausse Jérusalem en se réfugiant dans l'arche de l'Evangile, de fausses 
semences ont réussi à s’insinuer (cf. Diotrèphe en 3 Jn. 9, Phygelle et Hermogène en 2 Tim. 1:15). 

 
L'apôtre Jean lance exactement la même mise en garde à ses contemporains : 

1 Jn. 4:1 à 3 “(1) Bien-aimés, n'ajoutez pas foi à tout esprit; mais éprouvez les esprits, pour savoir s'ils 
sont de Dieu, car plusieurs faux prophètes sont venus dans le monde. (2) Reconnaissez à ceci l'Esprit de 
Dieu : tout esprit qui confesse Jésus-Christ venu en chair est de Dieu ; (3) et tout esprit qui ne confesse 
pas Jésus n'est pas de Dieu, c'est celui de l'antichrist, dont vous avez appris la venue, et qui maintenant 
est DEJA dans le monde.” 

 
d) C'est également dès les débuts de l'humanité, dans le Jardin d'Eden, que le Serpent ancien a séduit Eve. 
Le Serpent ancien séducteur est celui qui veut dévorer l'enfant que l'Assemblée doit enfanter : 

Ap. 12:4-5 “(4) Un autre signe parut encore dans le ciel ; et voici, c'était un grand Dragon rouge, 
ayant sept têtes (il agit contre les hommes durant tout le cycle) et dix cornes (toutes les puissances 
terrestres sont à sa disposition), et sur ses têtes sept diadèmes (son autorité s'étend durant tout l'âge). (5) 
Sa queue (la fausse prophétie hypocrite) entraînait le tiers des étoiles du ciel (l’assemblée des croyants), 
et les jetait sur la terre (ils retombent dans la poussière et la mort). Le Dragon se tint devant la femme 
(l’Israël selon l’Esprit, l’Epouse) qui allait enfanter, afin de dévorer son enfant (Christ et les élus greffés 
en lui), lorsqu'elle aurait enfanté.” 

 
MATTHIEU 

24 
 5a. Car plusieurs viendront 
sous mon nom, disant :  
C’est moi qui suis le Christ. 

MARC 
13 

 6a. Car plusieurs viendront 
sous mon nom, disant :  
C’est moi. 

 

LUC 
21 

8b. Car plusieurs viendront 
sous mon nom, disant :  
C’est moi, 
et le temps approche. 

JEAN 

 
• Mt. 24:5a, Lc. 21:8b “Car plusieurs viendront sous mon Nom, disant : C’est moi qui suis 

le Christ (avec l'article) … et le temps approche.” : 
a) “Venir dans le Nom” de Christ, c'est prétendre, à tort ou à raison, que l'on vient annoncer ce que Jésus a 

enseigné. Dès le début du christianisme, des écoles se sont formées autour de leaders prétendant être les héritiers 
exclusifs de la pensée de Jésus.  

• Tous ceux qui prétendront être les “vicaires de Christ” appartiennent à cette armée séductrice. 
• Toute église prétendant imposer sa doctrine aux hommes au nom du Roi est une séductrice. 

 
b) “Plusieurs” trompeurs prétendront que “le temps approche”. Un chrétien s'attend en permanence à 

l'avènement de Jésus-Christ, malgré les moqueries. Mais ici, Jésus met en garde contre ceux qui veulent prendre 
l'ascendant sur leurs auditeurs par un Evangile manipulant les peurs, les curiosités superficielles, le goût des 
mystères pour initiés, au lieu de les conduire à Celui qui a la passion des âmes égarées. 
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Ces séductions dureront jusqu'à la fin ultime, jusqu'à la destruction de l'impie, et c'est donc en fin de cycle que 
la tromperie atteindra son paroxysme (cf. Mt. 24: 8, Mc. 13:8c).  

Il s’agit bien d’un signe à caractère général … et qui cherche à ne pas être dévoilé ! Ce n’est pas le genre de 
signe qu’attendaient les apôtres ! 
 

MATTHIEU 
24 

 5b. Et ils séduiront 
 beaucoup de gens. 

MARC 
13 

 6b. Et ils séduiront 
 beaucoup de gens. 

LUC 
21 

 
 
8c. Ne les écoutez pas. 

JEAN 

 
• Mt. 24:5b “Et ils séduiront (ou : "égareront") beaucoup de gens.” :  
La séduction que Jésus vient de dénoncer, causera des ravages parmi le peuple se réclamant de l'Evangile, 

surtout après la mort des derniers apôtres. 
 
L'histoire de l'église confirme, dès ses débuts, cette triste réalité dont avait souffert le judaïsme. 

• Le cléricalisme monarchique (que Jean appellera le “nicolaïsme” ou “domination des laïcs”) 
conduira des hommes à se bâtir des fiefs caricaturant le Royaume de Dieu. 

• La soumission à l’Esprit de Christ, la soif des Ecritures qui chantent, les onctions feront place à la 
sécheresse, au ritualisme superstitieux et vain, à l'esprit de compétition et de conquête, à la quête du 
pouvoir. 

• Ce cancer de la séduction religieuse contaminera et condamnera “beaucoup de gens” ! C’est à cause 
du massacre spirituel annoncé que Jésus a pleuré devant Jérusalem. Ce qu’il pense du christianisme a été 
exposé à l’avance dans l’Apocalypse, où l’église est appelée Sodome, Egypte, Babylone, Prostituée, etc. 

 
• Lc. 21:8c “Ne les écoutez pas.” : 
a) Ce n'est pas un conseil, mais un commandement. “Ecouter” le Serpent, c'est-à-dire mettre ses suggestions 

à la même hauteur que les paroles de Vérité révélées, provoque toujours la chute. L’histoire d’Eve l’a démontré. 
 
Dans le pire des cas, la “séduction” peut même devenir un jugement divin : Israël ayant refusé la Vérité 

clairement manifestée, a ainsi été livré au mensonge (2 Thes. 2:11 “Aussi Dieu leur envoie une puissance 
d'égarement, pour qu'ils croient au mensonge). 

 
b) Paul a dénoncé cette séduction déjà à l’œuvre aux temps apostoliques : 

2 Thes. 2:1-4 “(1) Pour ce qui concerne l'AVENEMENT (la parousie = Présence finale) de notre 
Seigneur Jésus-Christ et notre réunion (ou : “rassemblement”) avec LUI, nous vous prions, frères,  (2) 
de ne pas vous laisser facilement ébranler dans votre bon sens, et de ne pas vous laisser troubler (par 
l’incompréhension, le désarroi, l’abattement), soit par quelque inspiration, soit par quelque parole, ou 
par quelque lettre qu'on dirait venir de nous (3 falsifications ourdies par Satan),  (3) comme si le jour du 
Seigneur était déjà là (les temps de persécutions ne doivent pas être confondus avec le jour de colère 
ultime contre les impies !). Que personne ne vous séduise d'aucune manière ; car il faut (avant que 
n’éclate la colère de l’Agneau) que l'apostasie (la trahison de l’essence de la Vérité sera générale derrière 
des apparences pieuses) soit arrivée auparavant (avant la colère), et qu'on ait vu paraître l'homme (gr. 
“anthropos” : l’homme, l’humain : ce n’est pas nécessairement un homme unique, en un lieu unique) du 
péché, le fils de la perdition (= destiné à la perdition), (4) l'adversaire (il s’incarne dans les apostats) qui 
s'élève au-dessus de tout ce qu'on appelle Dieu ou de ce qu'on adore, jusqu'à s'asseoir dans le temple de 
Dieu (= l’Assemblée était destinée à devenir un Temple), se proclamant lui-même (un) dieu (les 
religieux s’adoreront eux-mêmes : “Vous serez comme des dieux”, Gen. 3:5).” 

• Le lien de causalité introduit par la conjonction “car” (v.3) ne signifie pas que l'avènement est 
lointain, sous prétexte l'apostasie ne serait pas encore manifestée à son comble. Paul veut plutôt 
mettre en garde l’Eglise contre une apostasie déjà à l’oeuvre.  

• C’est Dieu qui décide si l’apostasie “est à son comble”. 
• “L'homme (gr. “ o anthropos”) du péché” (v.3.) est déjà apparu dès le début du christianisme 

dans la personne des apostats à l'œuvre dans les sept églises d'Asie et d'ailleurs (à Thyatire, Jézabel 
cherche à imposer son iniquité, Ap. 2:20 ; Diotrèphe cherche à être le premier, 3 Jn. 9). 

 
c) Cette séduction aura en fait un caractère permanent qui sévira bien au-delà de l'église des temps 

apostoliques. 
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Chapitre C - La réponse de Jésus : un second signe à caractère général 
Le Sceau n° 2 des guerres  

(Mt. 24:6 ; Mc. 13:7 ; Lc. 21:9) 
 

Le second signe pour Israël trouvera un écho dans le “deuxième Sceau” du chapitre 6 de l'Apocalypse rédigé 
pour le christianisme issu des Nations :  

 Ap. 6:3-4 “(3) Quand (l'Agneau) ouvrit le second Sceau, j'entendis le second Etre vivant qui disait : 
Viens. (4) Et il sortit un autre cheval roux (ou : “rouge sang”). Celui qui le montait reçut le pouvoir 
d'enlever la paix de la terre, afin que les hommes s'égorgeassent les uns les autres ; et une grande épée 
(plutôt : “poignard effilé, couteau de boucher”) lui fut donnée.” 

 
Le second Sceau de l’Apocalypse annonce l’intrusion d’un esprit d’inimitié dans l’Assemblée elle-même. 
Mais dans la réponse de Jésus à l’adresse des disciples juifs, les conflits annoncés sont politiques et tangibles, 

et concernent la terre de la théocratie juive et la diaspora où va essaimer l’Evangile. 
Alors que le Messie est encore vivant, il annonce à ses disciples une autre calamité qu'ils devront affronter : 

l'état de guerre entre les peuples et entre les individus, où la force et la violence seront déterminantes. 
La guerre romaine qui va ravager Israël sera un premier accomplissement de cette prophétie, mais elle ne 

devra pas faire croire aux disciples que la fin est proche : 
 

MATTHIEU 
24 

 6. Vous entendrez parler de 
guerres et de bruits de 
guerres : 
 
gardez-vous d’être troublés, 
 
car il faut que ces choses 
arrivent. 
 
MAIS CE NE SERA PAS 
ENCORE LA FIN. 

MARC 
13 

 7. Quand vous entendrez 
parler de guerres et de bruits 
de guerres, 
 
ne soyez pas troublés, 
 
car il faut que ces choses 
arrivent. 
 
MAIS CE NE SERA PAS 
ENCORE LA FIN. 

 

LUC 
21 

9. Quand vous entendrez 
parler de guerres  
 
et de soulèvements 
 
ne soyez pas effrayés, 
car il faut que ces choses 
arrivent PREMIEREMENT. 
 
MAIS CE NE SERA PAS 
SITOT LA FIN. 

JEAN 

 
• Mt. 24:6a, Lc. 21:9a “Quand … vous entendrez parler de guerres et de bruits de 

guerres … et de soulèvements …” : 
La “guerre” ou “bataille”  sera ici un jugement contre Israël. Les “bruits de guerre” sont les cris de fureur et 

les cris de souffrance qui accompagnent une guerre (militaire ou spirituelle). 
 
a) La Judée sera ravagée par une guerre entre Juifs et Romains (appelée la Grande Révolte) qui a débuté en 

l'an 66 avec un succès des Juifs, mais qui fut ensuite marquée par la prise et la destruction tragique de Jérusalem 
en l'an 70, et qui s'est achevée symboliquement avec la prise de la forteresse de Massada au printemps 73. 

 
b) Deux autres guerres opposeront Juifs et Romains plus tard :  

• La guerre de Kitos (appelée aussi “émeutes des exilés”, 115-117) ne touchera ni la Judée ni la Galilée. 
Mais elle enflammera plusieurs communautés de la diaspora juive dans le royaume des Parthes et dans 
des villes autour de la Méditerranée. 

• La révolte de Simon Bar-Khokhba (132-135) secouera encore la Judée alors ruinée et opprimée. Il 
faudra 1/3 de l'armée romaine pour en venir à bout. Bar-Khokhba sera considéré comme le Messie par 
plusieurs de ses partisans, dont le célèbre Rabbi Akiva. C'est à la suite de la défaite que la ville de 
Jérusalem sera rasée et interdite aux Juifs. 

 
c) La prophétie de Jésus avait un caractère à court terme intéressant Israël. Mais l'église des Nations, bien que 

non ciblée directement par Jésus, a été elle aussi confrontée aux guerres causées par l'état du christianisme. 
• Dans les deux cas, la “guerre” est une cause de multiples souffrances partagées par les croyants et 

les incroyants. Le juste Daniel a partagé l'exil de ses compatriotes impies.  
• Pour les croyants, ces souffrances s'ajouteront à celles de la persécution. 

 
• Mt. 24:6b, Lc. 21:9b “… gardez-vous d’être troublés … ne soyez pas effrayés, …” : 
a) En décrivant le premier signe (celui de l'égarement), Jésus avait demandé aux disciples juifs de “ne pas 

écouter” les séducteurs (Lc. 21:8). 
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Avec le second signe (celui des guerres), il les encourage à “ne pas être effrayés”.  
 
b) Que les souffrances endurées par les impies soient partagées par les justes pouvait “troubler” ou scandaliser 

les croyants. 
Ces souffrances pouvaient aussi les “effrayer” en leur donnant à penser qu'ils étaient réprouvés comme les 

rebelles. 
 
c) Il y a de la tendresse dans cet encouragement de Jésus qui sait ce qui se prépare pour Jérusalem. 
 
• Lc. 21:9c “… car il faut que ces choses arrivent PREMIEREMENT.” : 
Non seulement ces calamités se produiront, mais “il faut” qu'elles se produisent. 
Ces choses se produisent “premièrement”, mais elles seront suivies par la glorification de ceux qui auront 

persévéré. 
Tous les élus persévéreront et vaincront. 

2 Cor. 6:4-5 “(4) Mais nous nous rendons à tous égards recommandables, comme serviteurs de Dieu, 
par beaucoup de patience dans les tribulations, dans les calamités, dans les détresses, (5) sous les coups, 
dans les prisons, dans les troubles, dans les travaux, dans les veilles, dans les jeûnes.” 

Rom. 5:3-4 “(3) Bien plus, nous nous glorifions même des afflictions, sachant que l'affliction produit 
la persévérance, (4) la persévérance la victoire dans l'épreuve, et cette victoire l'espérance.” 

Jac. 1:2-4 “(2) Mes frères, regardez comme un sujet de joie complète les diverses épreuves auxquelles 
vous pouvez être exposés, (3) sachant que l'épreuve de votre foi produit la patience. (4) Mais il faut que 
la patience accomplisse parfaitement son œuvre, afin que vous soyez parfaits et accomplis, sans faillir en 
rien.  

 
• Mt. 24:6c, Lc. 21:9d “Mais ce ne sera pas sitôt … encore … la fin.” : 
a) En Mt. 24:3, les disciples avaient interrogé Jésus sur “le point final de l'ère”.  
La terrible guerre romaine contre les patriotes juifs marquera la fin du cycle juif mosaïque, mais ne sera pas 

encore “la fin, l'accomplissement (gr. "telos") de l'ère”, même si le temple, au sujet duquel les disciples avaient 
commencé à interroger Jésus (Mt. 24:3) est détruit. 

L’Oliver franc va perdre des branches, mais ne sera pas déraciné et va même recevoir d’autres branches (cela 
commencera avec la prédication de Pierre chez Corneille, Act. 10). 

Mais un jour viendra “la fin”. 
 
b) Cette phase douloureuse du cycle juif préfigure, par analogie, ce que sera la fin du cycle de l'église des 

Nations quand viendra pour elle aussi le Jour de l'Eternel. 
Ap. 20:7-9 “(7) Quand les mille ans (durée symbolique du christianisme) seront accomplis, Satan sera 

relâché de sa prison.  (8) Et il sortira pour séduire les nations qui sont aux quatre coins de la terre, Gog 
et Magog, afin de les rassembler pour la guerre (ce sera une invasion spirituelle) ; leur nombre est 
comme le sable de la mer.  (9) Et ils montèrent sur la surface de la terre (le christianisme, opposé à 
l’océan du paganisme), et ils investirent le camp des saints (le christianisme) et la Ville bien-aimée. Mais 
un Feu (celui qui sortira de la bouche du Fils de Dieu) descendit du ciel et les dévora.” 

 
Chapitre D - La réponse de Jésus : un troisième signe à caractère général 

Le Sceau n° 3 de la lutte des Ténèbres contre la Lumière 
(Mt. 24:7a ; Mc. 13:8a ; Lc. 21:10) 

 
Le troisième signe pour Israël trouvera un écho dans le “troisième Sceau” du chapitre 6 de l'Apocalypse, écrit 

et adressé au christianisme issu des Nations :  
Ap. 6:5-6 “(5) Quand (l'Agneau) ouvrit le troisième sceau, j'entendis le troisième Etre vivant qui disait : 

Viens. Je regardai, et voici, parut un cheval noir. Celui qui le montait tenait une balance dans sa main 
(symbole de parcimonie).  (6) Et j'entendis au milieu des quatre Etres vivants une voix qui disait : Une 
mesure de blé pour un denier, et trois mesures d'orge pour un denier (pénurie de paroles inspirées et donc 
obscurité des âmes) ; mais ne fais point de mal à l'huile et au vin.” 

 
MATTHIEU 

24 
 
 7a. Une nation s’élèvera 
contre une nation, 
et un royaume contre un 
royaume. 

MARC 
13 

  
8a. Une nation s’élèvera 
contre une nation, 
et un royaume contre un 
royaume. 

LUC 
21 

10. Alors il leur dit : 
Une nation s’élèvera contre 
une nation, 
et un royaume contre un 
royaume. 

JEAN 
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• Lc. 21:10 “Alors il leur dit : Une nation s’élèvera contre une Nation, et un royaume 
contre un Royaume.” : 

a) Il n’est pas écrit que DES nations et DES royaumes s’élèveraient contre DES nations et DES royaumes. 
Mais il est dit qu’UNE nation, UN royaume s’élèvera contre UNE nation, UN royaume. 

Jésus n’a pas en vue ici le conflit entre Rome et Israël, un conflit déjà ancien à la naissance de Jésus. 
Il ne s’agit pas non plus des guerres militaires qui vont éclater dans l’empire romain et déjà annoncées 

sous le signe n°2 précédent.  
 
b) C’est le conflit engagé, dès le temps des apôtres, entre les ténèbres et la Lumière.  
Ces “ténèbres” sont une marque de condamnation pour l’Israël incrédule assimilé à l’Egypte. L’Egypte (une 

nation, un royaume, un esprit) a été la proie des ténèbres à cause de son opposition à Moïse (une Nation, un 
Royaume, celui de la Lumière et de la Nuée). 

2 Cor. 4:3-4 “(3) Si notre Évangile est encore voilé, il est voilé pour ceux qui périssent, (4) pour les 
incrédules dont le dieu de ce siècle a aveuglé l’intelligence, afin qu’ils ne vissent pas briller la splendeur 
de l’Évangile de la gloire de Christ, qui est l’image de Dieu.” 

 
Jésus annonce qu’Israël selon les apparences s’opposera à Israël selon l’Esprit. Cela mérite une prophétie ! 

En arrière plan, il y a le conflit entre le royaume de Satan et le Royaume annoncé par l’Evangile 
(“un royaume contre un Royaume”) 

Ce sera pour les Juifs chrétiens un conflit accompagné de morts, de souffrances, de trahisons. 
 
c) Dans l’Apocalypse, le 3e Sceau traite, comme les autres Sceaux, et de manière allégorique, des principes de 

jugement mis en œuvre au sein de l’église des Nations au cours des siècles. C’est en fait le même conflit, mais 
envisagé dans ses aspects invisibles : l’enjeu est le témoignage du Verbe (le “blé”) dont se priveront les 
incrédules. Quant aux élus, l’ennemi ne pourra pas leur ôter leur Onction de Vie éternelle (l’“huile” et le “vin”). 

Ce sera la suite d’une lutte qui a commencé en Eden entre le royaume de Satan et le Royaume de Dieu. 
 

_________________ 


